
 

 

 
 

Des rêves collectifs  
pour le Québec de demain 

 
 

Après avoir réfléchi, délibéré et mis en priorité des propositions d’action pour l’avenir de la culture 

québécoise, les participants rassemblés à la rencontre nationale du Rendez-vous stratégique de l’INM 

sur la culture ont vécu un moment plutôt… magique.  

 

Ils ont été réunis dans une salle à haut plafond et à fenêtres immenses où ils ont été plongés dans une 

atmosphère hors du commun: une plénière sur les rêves collectifs. Inspirant vous dites ? Renversant ! 

 

Un accordéoniste et une danseuse aux costumes oniriques ont donné le ton en créant une ambiance 

chaleureuse et intimiste. Dans un premier temps, chacun a mis sur un bout de papier un rêve qu’il ou 

elle souhaiterait pour l’avenir du Québec. Puis, les citoyens ont été invités à le partager à leurs voisins 

et à formuler ensemble un rêve collectif, lequel allait être livré publiquement à partir de mises en scène 

fort imaginatives. Les groupes ont énoncé leur rêve en poème, ou l’ont joué en dramatique ou en 

chanson.  

 

La parole des citoyens a joui d’un espace d’expression où le social rejoint l’affectif, où le réel et 

l’imaginaire peuvent, quelque part, se croiser. Cette plénière, réunissant 200 personnes de tous les âges, 

a produit des rêves que vous trouverez au fil des prochaines pages. Laissez-vous porter ! 
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Quel RÊVE COLLECTIF aimeriez-vous promouvoir 
pour le Québec? Recueil des énoncés  

 
 Affirmer très fortement nos valeurs culturelles collectives sous toutes les formes (langue, 

éducation, religion, arts) dans une charte, tout en laissant de la place pour les autres cultures 
afin que nous puissions profiter mutuellement de tout ce que la diversité peut apporter à l’être 
humain. 

 
 Créer un réseau à travers le Québec pour diffuser des programmes culturels et éducatifs pour 

intégrer les nouveaux arrivés au Québec à découvrir la richesse culturelle des Québécois et de 
faire intégrer toutes les régions à connaître la beauté des affaires culturelles régionales. 

 
 Le Québec comme une grande maison des cultures du monde porteuse de cette vision partagée 

des patrimoines et des cultures vivantes qui se vivent au Québec. Une vitrine culturelle et 
sociale de notre ouverture sur la diversité interculturelle sur le monde, intergénérationnelle et 
passionnée de changements sociaux.  

 
 Un Québec dont le lien ou le ciment serait le français, l’égalité, le mélange des influences, la 

solidarité et où la culture aurait la première place.  
 

 Que l’être humain produise, réfléchisse, exprime, crée et s’épanouisse grâce aux autres ! Les 
artistes, l’éducation, les immigrants, les autochtones, les travailleurs, tous en dialogue.  

 
 Expo-Québec. Un été à un endroit comme auparavant avec Expo 67. 

 
 Que tous les Québécois et Québécoises deviennent fiers de faire partie du plus beau et plus 

heureux pays du monde, le Québec.  
 

 Société aux valeurs bien identifiées et ouverte à toutes les cultures. 
 

 Se connaître, être fier de son identité commune, connaître et vivre en harmonie dans la diversité 
culturelle.  

 
 La laïcisation complète de tous les Québécois pour les prochains 20 années et un retour à la foi. 

Une laïcité totale qui n’empêche pas le respect des croyances personnelles. 
 

 L’indépendance. Fin de la pauvreté. Fin de l’injustice. Finis les enfants maltraités. Fin de la 
torture et des guerres. 

 
 Que tous les citoyens aient un plaisir à s’engager dans un projet de développement durable, tant 

sur le plan social, culturel qu’environnemental. 
 

 Tous sont accueillis et écoutés.  
 

 Faire du Québec le modèle de développement durable en formant avec tous les citoyens une 
société « apprenante » basée sur ses valeurs et sa culture.  
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 L’accessibilité universelle à la participation créatrice, c'est-à-dire que toute personne puisse 
accéder à un espace de création et de rencontre artistique et culturelle dans la mesure de ses 
aspirations, de ses intérêts et de ses aptitudes. 

 
 Harmoniser nos relations avec les autochtones afin qu’on devienne une nation « québécoise » 

qui respecte ses différences mais qui est capable de travailler ensemble à l’édification d’un pays 
qui deviendrait le « Québec dream ».  

 
 Un public grandissant et « connaisseur » pour les arts et la culture. Une pratique amateure forte 

en arts et en culture pour toutes les générations, les régions et les communautés. 
 

 Que les enfants expriment leurs rêves et qu’ils apprennent à écouter ceux des autres.  
 

 Le Québec : une terre d’accueil qui accepte la différence pour en sortir plus grand, plus riche, 
une terre du nouveau monde pour garder l’équilibre. 

 
 Retrouver l’équilibre qu’on a perdu en éparpillant nos énergies en vain. Retour à la solidarité et 

à la valeur familiale. Retour au transport en commun. 
 

 Rendre accessible, pour tous, les moyens, la connaissance et la diffusion de l’art et de la culture, 
et ce, dans la connaissance de nos différences et la recherche de ce qui nous rassemble comme 
citoyen.  

 
 Que chacun soit en contact avec son propre sens pour créer une collectivité constructrice et 

pleine de sens et ne pas se noyer dans une société de consommation qui détruit de l’intérieur et 
accule des jeunes au suicide. 

 
 Que les acteurs culturels du Québec participent de façon significative à la gouvernance des 

projets culturels de leurs milieux, de leurs régions.  
 

 Que tout le Québec, jusqu’au plus petit village, soit couvert d’un réseau de bibliothèques 
multilingues, certes de dimensions diverses, mais toutes bien garnies, accueillantes, agréables à 
fréquenter, attirantes, et indispensables aux yeux des dirigeants municipaux et des populations.  

 
 Que le Québec devienne une terre apprivoisée par tous et toutes celles qui l’habitent.  

 
 Que les Québécois affichent à la face du monde, avec assurance mais sans arrogance, leur 

identité, leurs valeurs, leur différence et leur unicité en cristallisant leurs caractéristiques dans 
un projet rassembleur et emballant, celui de donner un pays à la nation qu’ils forment.  

 
 Un Québec sans réserve indienne.  

 
 Que l’art soit présent dans le quotidien de tous, qu’il soit un lieu de partage, de débat, 

d’émotions sur tout le territoire du Québec. Que l’art soit une respiration quotidienne.  
 

 Une culture actuelle et progressiste sur l’environnement : paysage, urbanisme, architecture bien 
répartie au niveau de la population. 
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 Un Québec ouvert sur le monde, accueillant en son sein des personnes de toutes les régions du 
monde, de toutes les religions et capable de dialoguer avec elles dans leurs propres langues. 

 
 Un Québec libre ! Et reconnu à la table des nations !  

 
 Une terre de tolérance où chacun peut vivre et développer son plein potentiel dans le respect de 

l’environnement. 
 

 Qu’un jour nous puissions atteindre la démocratie culture, c’est-à-dire que tous les Québécois et 
Québécoises puissent avoir accès à la pratique culturelle de leurs choix en toute connaissance de 
cause. 

 
 Une meilleure politique d’intégration des nouveaux arrivants eu égard à l’acquisition et à la 

maîtrise de la langue française. 
 

 Un pays francophone multiculturel qui intègre ses immigrants par un apprentissage et une 
maîtrise de sa langue française, riche de sa diversité régionale, membre de la famille universelle 
des nations - son drapeau flottera à l’ONU entre celui du Qatar et celui de la Roumanie - , un 
pays ouvert sur la francophonie universelle et la latinité des Amériques, une société égalitaire, 
écologique et social-démocrate.  

 
 Un Québec maître de son destin où chaque Québécois et Québécoise sera fier de sa langue, de 

son histoire, de sa culture authentique et ouverte sur le monde. 
 

 Que le Québec devienne un pays libre et responsable de ses choix. Ne plus être une minorité qui 
proteste, quémande et dans l’attente face au Canada qui aura toujours le dernier mot. Un pays 
c’est-à-dire une nation originale, confiante en elle-même et qui dialogue avec le monde en son 
propre nom.  

 
 Un Québec où toutes les cultures contribuent. 

 
 Devenir un Québec maître de son destin, fier de sa langue, de son histoire et de sa culture, 

ouvert sur le monde. 
 

 Que le Québec donne un modèle de nation religieuse, approfondissant et rénovant sa tradition 
catholique et acceptant le dialogue avec les religions de sorte que les groupes s’enrichissent 
mutuellement. 

 
 Le respect envers l’autre quelque soit ses origines, sa couleur, sa langue. Aller vers la 

découverte de l’être humain tel qu’il est dans sa culture afin d’ouvrir les fenêtres grandes  
ouvertes au vent de la liberté et de l’âme de l’unicité de chacun-e.  

 
 Créer une forte taxe à l’achat sur la télévision et les consoles de jeux.  

 
 Que la richesse multiculturelle que possède le Québec soit affirmée, brassée et inventée de 

manière à ce que la nation québécoise prospère à tous les niveaux et que cette évolution 
devienne un grand modèle.  
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 Offrir à tous les enfants une éducation qui leur permette d’exprimer leur potentiel d’être libre et 
uni à l’Autre.  

 
 Que chaque jeune entre 16 et 22 ans ait fait le tour du Québec, région par région, sac à dos et 

auberge de jeunesse, transport gratuit.  
 

 Que les artistes et leurs créations fassent partie du quotidien de chaque citoyen-ne et illuminent 
leurs vies.  

 
 Je voudrais que le Québec développe sa capacité d’accueillir des citoyens d’autres cultures. 

Sous-rêve : J’aimerais écouter plus de musique africaine et asiatique à la radio pour une  
programmation plus hétéroclite.  

 
 Que la fierté collective des Québécois ne soit plus exprimée en réaction à une autre culture (ex : 

anglophone ou canadienne) mais plutôt en une affirmation positive de ce que nous sommes 
comme peuple, partageant de nombreuses valeurs communes et surtout une grande ouverture 
face aux différences au sein même de notre nation (régions, peuples autochtones, communauté 
culturelles, etc.). Que la culture québécoise devienne positive et sûre d’elle-même.  

 
 Le rêve que j’aimerais promouvoir pour le Québec, c’est le Québec. Sans guerre culturelle ni 

relativisme culturel, je souhaite que le Québec s’affirme en tant que nation possédant une 
culture distincte. Dans le village global, le Québec aura besoin d’une adresse. Sans assimilation 
et fragmentation, parlons d’intégration et d’ouverture.  

 
 Je rêve d’un Québec où les citoyens sont éveillés à toutes les facettes de la culture (théâtre, 

musique, littérature, patrimoine, histoire, généalogie, films, etc.) et en sont fiers.  
 

 Nos enfants doivent baigner dans un lac culturel (famille, école) afin de vivre leur sentiment 
identitaire et leur histoire. Que par la culture, tous les jeunes Québécois puissent se connaître et 
s’ouvrir à l’autre, quelle que soit leur origine. 

 
 Que l’émancipation sociale, culturelle et politique du Québec se poursuive, aboutissant à la 

création d’un État indépendant essentiel pour la réalisation d’une identité propre et d’une place  
dans la communauté internationale.  

 
 Que tout le Québec, dans ses villes, ses régions, ses milieux, ses générations apprenne par la 

culture et les technologies à connaître, aimer dialoguer et agir ensemble.  
 

 Avoir un pays souverain et démocratique : un Québec inclusif, juste et créatif.  
 

 Que l’éducation amène nos jeunes de plusieurs nationalités à connaître l’histoire du Québec 
(dans le sens large) pour permettre une communauté collective saine dans le sens de se 
rejoindre dans une culture diversifiée. 

 
 Notre rêve est de faire du Québec une société solidaire et inclusive sur le plan 

intergénérationnel et interculturel, engagée dans un développement durable et où s’exprime une 
culture épanouie capable de faire vivre les artistes adéquatement. 

 
 Que le Québec soit une terre d’accueil ouverte, verte et pacifique. 
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 Un Québec vivant en symbiose avec l’environnement et sa diversité et où il y a une répartition 

équitable de la richesse. 
 

 Colliger, consigner dans une constitution l’essentiel de toutes les résolutions pour asseoir enfin 
nos convictions et nos rêves pour l’épanouissement de tous les Québécois. 

 
 Promouvoir le respect de la différence et la fierté de la langue française. 

 
 En plus de bâtir un pays certes, je rêve que nous puissions collectivement et à la grandeur du 

Québec nous doter d’espaces libres pour laisser les gens exprimer leur talents en dehors de 
contraintes financières ou sociales. 

 
 Vivre et non consommer. Se toucher sans se frapper. Arriver à faire en sorte qu’il n’y ait plus de 

ministère de la défense. 
 

 Que la société soit moins individualiste.  
 

 Que tous les Québécois ouvrent leur esprit à la compréhension de l’autre. Ouverture veut dire 
accueil, curiosité, apprentissage, renforcement de sa propre identité pour en faire bénéficier son 
pareil ou l’étranger, enrichissement au contact avec les autres cultures, et bien d’autres choses 
encore…  

 
 Que chaque citoyen contribue à la solidarité sociale à travers tout le Québec. 

 
 Que le Québec puisse aider tous les pays de la ZLÉA (zone de libre échange des Amériques) à 

éliminer la pauvreté. 
 

 Un Québec pacifique, ouvert et sans « laissés pour compte », dans lequel la recherche du 
bonheur est possible pour tous.   

 
 Découvrir le bonheur dans le respect et la cohabitation des différences culturelles. 

 
 Être une société ouverte, accueillante et sûre d’elle, de ses valeurs et de ses rêves.  

 
 Que le Québec s’affirme comme nation pacifique, respectueuse de la vie humaine, absolument 

engagée contre la guerre. Une nation sans armes, sans armée, ni fabrique ou commerce d’armes 
et qui véhicule ses valeurs à travers le monde.  

 
 Devenir un pays où règnent l’égalité, la fraternité et la liberté pour tous, avec pour langue 

commune le français.  
 

 Que chaque citoyen du Québec ait la possibilité de se réaliser dans un cadre qui lui est propre, 
c’est-à-dire en possédant tous les leviers nécessaires à son épanouissement, comme tout peuple 
normal! 

 
 Nous rêvons d’une société pacifique, ouverte aux différences culturelles, créative, faisant la 

promotion du développement durable et de la justice, combattant l’exclusion. 
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 Une société ouverte à la diversité culturelle et artistique. 
 

 Qu’il soit connu, reconnu et valorisé par le plus grand nombre de Québécois que la culture, en 
plus de générer du bonheur identitaire, est un moteur économique puissant.  

 
 Créer dans chacune des régions du Québec un genre d’Expo 67 en modèle réduit. Le président 

du comité sera quelqu’un de la région élue. Il sera le dernier immigrant arrivé. Le but : faire 
connaître sa région aux autres régions, y compris Montréal.  

 
 Que le Québec devienne une nation souveraine afin de pouvoir être le maître d’œuvre de son 

identité culturelle et de la façon qu’il souhaite la véhiculer ici et à travers le monde.  
 

 Naître, grandir et vieillir au sein d’une nation souveraine diverse et ouverte se préoccupant du 
bien-être de ses individus et de leur bonheur (bonheur national brut) et vivant en harmonie avec 
la nature qui l’accueille, la nourrit, l’entoure et avec le reste du monde.  

 
 La culture doit être au cœur du développement durable. Ainsi je rêve que la pratique artistique 

réduise considérablement sa consommation matérielle et énergétique, surtout pour les arts de la 
scène. 

 
 Que les Premières Nations du Québec élisent leurs propres députés à l’Assemblée nationale.  

 
 Que l’accès, les budgets, les propositions d’expression dans le secteur audio-visuel (cinéma, 

télévision, multimédia) soient également répartis entre les hommes et les femmes de cette 
société. Que l’imaginaire et la vision des femmes prennent du terrain dans notre conscience 
collective et s’approprient enfin la moitié légitime qui lui revient et qu’il est plus que le temps 
d’exprimer.  

 
 Mon rêve : la parité homme-femme en culture. 53 % de la population sont des femmes. En 

cinéma, récemment, prise de conscience dramatique : depuis 20 ans, de moins en moins de 
moyens pour les femmes qui « rêvent » de s’y exprimer. 35 % des demandes de financement 
viennent de femmes et seul 15 % des fonds alloués pour les artistes vont à des femmes.  

 
 Un Québec où la culture a sa place, ou tout citoyen contribue, où l’on est libre de créer comme 

de respirer ou d’aimer. La culture des autres est acceptée et contributive et la culture est vivante 
et se renouvelle.  

 
 Mon rêve est que le Québec devienne un citoyen qui inspire le monde de par ses innovations en 

matière d’éducation citoyenne.  
 

 Que nos enfants et petits-enfants soient heureux et solidaires.   
 

 Bâtir un projet collectif de société égalitaire tout en tenant compte des phénomènes sociaux et 
environnementaux afin de léguer aux générations futures une planète saine et viable où toutes 
les différences seront respectées et prisent en considération.  

 
 Reconnaissance de la culture et son appropriation par tous les Québécois peu importe leur 

origine, langue, classe sociale, âge etc.  
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 Mon rêve est que la philosophie enseignée à un grand public serve d’instrument de dialogue 
entre les gens, en vue d’encourager la participation citoyenne aux débats sociaux. Je rêve que la 
culture soit accessible à toutes les personnes.  

 
 L’inclusion, c’est-à-dire la promotion et le rayonnement des cultures des premiers peuples, par 

eux, pour eux et pour le Québec, les Amériques et le monde.  
 

 Éliminer la pauvreté économique et culturelle au Québec. 
 

 Que le Québec soit une société inclusive, équitable, où les indicateurs de bonheur prédominent. 
Que chaque citoyen puisse développer ses capacités et sa créativité dans le partage d’une 
culture commune, pluraliste, francophone, ouverte sur le monde. Qu’il serait beau ce petit pays 
francophone perdu dans l’océan américain. 

 
 Être une société nouvelle avec une culture dont je n’arrive pas à imaginer la composition mais 

qui n’a plus de clivage entre les individus et dans laquelle l’environnement a permis de 
développer un équilibre écologique entre tous. Une culture de proximité. 

 
 Vivre dans une société respectueuse de l’environnement de la planète et où chaque Québécois 

peu importe son âge ou sa provenance a droit à un espace et un temps de création, 
individuellement ou collectivement. Donc un Québec qui place véritablement les arts et la 
culture au cœur de son développement et qui soutient ce fait de toutes sortes de manières.  

 
 S’inspirer de la curiosité et de la candeur des enfants pour bâtir une société à l’écoute de l’autre 

dans la richesse de sa culture et sa spiritualité en accueillant la quintessence de leurs valeurs.  
 

 Vivre en harmonie dans un univers unique au monde où habitent et cohabitent une multitude de 
communautés culturelles. Rappelons-nous toujours que la différence est une richesse et elles 
constituent un trésor.  

 
 Faire du Québec un lieu de paix modèle pour l’humanité, c’est-à-dire un lieu sans pauvreté, 

sans pollution, lieu d’équité sur le plan économique, lieu d’ouverture pour les nouveaux 
arrivants, lieu d’expression de la VIE. 

 
 Poursuivre la prise en charge de notre destin collectif.  

 
 Que la poésie devienne une activité pratiquée et promue par l’ensemble des citoyens du 

Québec- femmes, hommes, jeunes, vieux, gens d’ici et d’ailleurs- et serve de moyen privilégié 
pour exprimer des besoins, des désirs et aspirations, des projets et des revendications. Que le 
français en soit la première forme mais que l’exercice de la traduction devienne une œuvre 
collective.  

 
 Un Bas-Canada indépendant, pluraliste, égalitaire, pacifiste, debout, francophone à sa façon, 

responsable, solidaire et durable. 
 

 Que les générations futures puissent fièrement affirmer « je me souviens » en ce qui a trait à 
leur richesse culturelle et bien sur la perpétuer.  
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 Je rêve que nous nous donnions les moyens de poursuivre notre projet collectif d’une culture 
québécoise empreinte d’une diversité riche, artistique et pacifique, fière de sa force créative.  

 
 Je rêve que les Québécois-ses soient fiers de leur culture, qu’ils aient soif de voir d’écouter, de 

lire, d’admirer et de recevoir ce que les créateurs et créatrices ont à offrir. Je rêve d’une société 
ouverte et dynamique.  

 
 Mon rêve est plein d’êtres fiers et d’enfants. Ma vision du Québec dans 20 ans tient dans un 

grand concept : la souveraineté. Je rêve que la souveraineté, ce désir de liberté et d’autonomie 
soit véhiculée et entendue comme une ouverture sur soi et sur le monde. Un projet de vie qui 
soit rassembleur, pacifique, altruiste.  

 
 Partageons nos différences avec fierté et curiosité.  

 
 S’enrichir de notre spécificité de tout cœur et avec intelligence.  

 
 Que l’on se dote au Québec d’une vraie politique de développement culturel (qui distingue 

culture de commerce) pour toutes les populations avec des objectifs de préservation de la 
langue, de connaissance de la création artistique québécoise et d’ailleurs, avec des moyens 
financiers appropriés. 

 
 Indépendance du Québec pour qu’un nouveau pays continue à nourrir la diversité culturelle de 

l’humanité.  
 

 Pour un projet culturel, la culture étant ce que nous sommes, des gens de nature, de terre et 
d’eau.  

 
 Faire la souveraineté du Québec. 

 
 Que les journées de la culture se développent et réduisent les pauvretés du milieu de croissance 

des enfants.  
 

 Que les œuvres d’art et les activités artistiques s’intègrent tout naturellement dans le quotidien 
de la société par le biais des médias, de la formation et de la programmation des lieux culturels. 
Que cette réalité se reflète dans la proportion du budget que consacre l’État à la culture.  

 
 Que la culture cesse d’être un objet que l’on peut diviser, remodeler, comprimer, redéfinir en 

fonction des acteurs dominants du moment (gouvernements, multinationales) afin qu’elle reflète 
et soit ce que sont les Québécois-ses.  

 
 L’indépendance dans un projet de société égalitaire.  

 
 Que tous les Québécois de toutes les origines puissent exprimer et partager leur créativité et 

qu’ils aient tous été inspirés par une œuvre d’art.  
 

 Mettre fin à l’ignorance qui génère la peur et la violence entre les individus quels qu’ils soient 
afin de favoriser les échanges propices à la création individuelle et collective sous toutes ses 
formes.  
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 Une nation, une culture nationale et enfin : un pays. Tous ensemble collectivement retrouvons  
la passion de notre « vivre ensemble », rejoignons l’universel, accessible à travers les arts et la 
culture. Je rêve d’une collectivité où les arts et la culture ne seront plus délaissés et ne seront 
plus le parent pauvre de notre État.  

 
 Que le Québec devienne l’exemple pour le monde à suivre. 

 
 Cesser de s’opposer et de se dénigrer. Se faire confiance et développer notre fierté avec le sens 

de l’humilité et du service mutuel. Oser déroger aux statistiques avec de l’audace, de nouvelles 
manières de faire et de l’ouverture face à l’inconnu. Aller toujours plus loin.  

 
 Faire des arts et de la culture le ciment de l’identité québécoise qui n’est certes pas figée. Mon 

rêve est déterminé par l’indépendance politique du Québec. Pour le réaliser, il faut miser sur le 
dialogue interculturel : Premières Nations, Québécois de souche, anglophones, communautés 
culturelles. Faire du Québec un État de solidarité, d’imaginaire, d’espaces verts.  

 
 Que le Québec s’épanouisse comme nation politique et sociale dans un nouvel ensemble 

canadien vraiment multinational et ainsi contribue au sens de la vie mondiale, à l’intégration 
humaniste d’une part de Kyoto et l’après-Kyoto et d’autre part de Paris/UNESCO/expression 
culturelle et éducation.  

 
 Un monde meilleur avec de meilleurs êtres humains. Pour le Québec, je souhaite une société qui 

serait un modèle dans la défense de valeurs humanistes. Une société qui ne serait pas l’esclave 
des lois du marché et de l’économie mais qui mettrait en priorité la protection de tous les 
citoyens de ses particularités culturelles et du respect de l’environnement donc de la vie en 
tenant compte du bien collectif. Un exemple de résistance à l’impérialisme économique et 
culturel mondial qui sévit actuellement.  

 
 Que nos enfants puissent être des citoyens engagés, ouverts, solidaires, critiques, responsables, 

heureux, parce qu’ils seraient instruits, conscients, en possession de leurs moyens, de leurs 
langues et parce qu’ils comprendraient le monde dans lequel ils vivent.  

 
 Adopter une vision commune et à long terme, dans tous les domaines, et que chacun se sente 

concerné par cette vision et la traduise en actions concrètes.  
 

 Que les Québécois valorisent davantage, améliorent et soient fiers d’une langue française bien 
parlée.  

 
 Que tous prennent conscience de leur histoire et de leur identité pour former d’un élan collectif, 

un peuple conscient, souverain et solidaire.  
 

 Le respect du droit à la vie privée, familiale et sociale et par conséquent, la réduction du temps 
de travail rémunéré des adultes pour assurer l’intégration de valeurs sûres et durables 
socialement et culturellement.  

 
 Un pays pour réaliser nos rêves de justice, d’égalité et de créativité. Qu’il serait beau ce petit 

pays francophone perdu dans l’océan américain.  
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 Un Québec qui gère sa croissance et non l’abondance. Contrer l’exode des régions par 
l’immigration régionale et le retour des jeunes familles en région. Se servir des cégeps et des 
universités comme terre d’accueil de ses immigrants et diffusion de la culture.  

 
 Cohésion et solidarité de la nation.  

 
 Vivre ensemble en harmonie et dans le calme. 

 
 Je souhaite qu’on devienne une nation francophone culturellement solidaire entre ses 

génération, sur son territoire et avec son passé.  
 

 Enracinement d’une culture française à travers un Québec phare pour des valeurs humanistes et 
des valeurs sociales exigeant le partage des richesses.  

 
 Nous aimons croire qu’on a des rêves collectifs. La réalité ne correspond pas à cette illusion. 

Nous avons une addition de choix individuels qui ne permettront pas d’atteindre des objectifs 
communs cohérents et conséquents.  

 
 Que l’amour de notre langue et notre culture aille enfin de soi et qu’on ne ressente plus aussi 

urgemment le besoin d’en protéger l’existence que l’envie de les promouvoir avec fierté.  
 

 Renforcer la solidarité nationale. Trouver des façons de rendre les artistes autonomes au plan 
financier et ainsi dépendre moins de subventions gouvernementales qui, pour la plupart, ne sont 
pas récurrentes.  

 
 Que tous les travailleurs et travailleuses du Québec puissent travailler en français au Québec, 

inverser la tendance que de plus en plus l’anglais prenne la place dans les milieux de travail. 
Quelle tristesse. Où va le Québec? Dans combien de temps allons-nous disparaître? 

 
 Que le Québec soit un pays d’amour.  

 
 Que le théâtre fasse partie du cursus scolaire dès le primaire et que donc tous les enfants du 

Québec apprennent dès leur jeune âge à jouer des personnages, surmonter leur timidité, 
travailler en équipe, s’amuser, être fiers d’eux-mêmes et ainsi rehausser leur estime de soi. 

 
 Que les milieux culturels, artistes et intervenants de la culture fassent la paix avec « les 

industries culturelles » du Québec, et que tous travaillent ensemble sans se sentir manipulés par 
l’autre.  

 
 Québec, un pays fier de son identité et riche de sa culture. 

 
 Je rêve d’une société où les gens accepterons de penser à changer pour faire place à ceux et à 

celles qui ne sont pas tout à fait comme eux. 
 

 Que tous les Québécois fassent une activité culturelle par mois à l’extérieur de leur résidence. 
Celle-ci exclut les activités qui sont organisées par l’école. Pour une jeune famille, cela pourrait 
être une activité incluant tous ses membres.  

 
 Un Québec prèt à prendre sa place parmi les nations. 
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 Que les enfants démunis aient accès à la culture sous toutes ses formes afin de pouvoir 

s’épanouir.  
 

 Que le peuple du Québec fasse de sa patrie un pays souverain.  
 

 Faire du Québec une société réellement solidaire et inclusive, engagée sur la voie du 
développement durable et ouverte sur le monde. 

 
 Que les générations présentes et futures soient fières de leur coin de pays et qu’ils en prennent 

soin afin que de nombreuses générations puissent profiter de toutes les richesses collectives. 
 

 Je rêve que chaque Québécois et chaque Québécoise sache qui il ou elle est et comprenne la 
valeur de ce que cela représente. Je rêve que chaque Québécois-e actualise sa citoyenneté 
québécoise.  

 
 Un Québec aux cultures multiples qui s’entremêlent au quotidien dans toutes les sphères de la 

société avec le français comme véhicule principal de communication et toutes ses petites sœurs 
linguistiques pour la beauté de toutes les langues parlées et écrites. 

 
 Que Montréal voire le Québec soit reconnu comme un coin du monde pacifique par excellence 

où se côtoient et se parlent des gens de tous les âges et de toutes cultures, et bénéficie d’un 
rayonnement, d’un caractère humaniste et pacifique. 

 
 Que la société québécoise amène son industrie culturelle à un niveau où elle aura un impact 

décisionnel important auprès des gouvernements. 
 

 Nous souhaitons une société égalitaire, fière de sa culture et de sa langue, qui partage ce qu’elle 
a, qui est sensible aux autres, porteuse d’espoir, qui se sente chez elle partout sur son territoire. 

 
 Mon rêve est celui-ci d’une nation solidaire qui agit pour le bien-être collectif notamment dans 

les écoles, les cégeps, les universités et les institutions publiques. Je rêve qu’on se donne une 
éducation québécoise à la hauteur de nos moyens.  

 
 Je rêve d’un Québec où l’école accessible à tous et à toutes, du primaire à l’université, sans 

oublier la formation continue, favorise une société riche de son histoire, de sa culture, de sa 
langue.  

 
 Que tous les Québécois soient fiers de leur histoire et de leur langue française. Qu’ils cherchent 

à en accroître leur connaissance et à les diffuser un peu partout dans le monde.  
 

 Je rêve d’un Québec dont l’ensemble des personnes serait capable d’un double mouvement pour 
plus de bonheur, de paix et de compréhension : un mouvement vers l’intérieur, vers soi, vers ses 
racines, vers sa culture ; un autre mouvement vers l’extérieur vers l’Autre, vers d’autres cultures 
dans le partage et l‘accueil mutuel.  

 
 Que l’avènement de la « coculture » québécoise se réalise.  
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 Je rêve d’une Charte des obligations et des servitudes qui nous aidera à mieux comprendre en 
quoi consiste notre Charte des droits et des libertés. Je rêve de pouvoir mieux choisir un 
Président du Déshonneur pour que l’on comprenne mieux ce qu’est un Président d’Honneur.  

 
 Un Québec où les habitants sont des citoyens à part entière, sans restriction, sans 

qualificatifs…simplement Québécois.  
 

 Je rêve que vous vainquions nos peurs : peur de notre langue, peur de l’autre, peur de notre 
propre pays, peur du monde entier. Je rêve que nous nous accordions une bonne bouffée de 
confiance et de fierté de ce que nous sommes et de ce que nous voulons devenir.  

 
 Que la population du Québec fasse pression auprès de ses gouvernements pour qu’ils 

s’engagent auprès des dirigeants du monde à servir en tant que médiateurs pour les négociations 
visant à mettre sur pied une Charte sociale mondiale des droits économiques qui sont à la base 
de la possibilité d’une expression culturelle libre !  

 
 Je rêve que le français au Québec demeure, que nos jeunes consomment la culture, que 

l’intégration des immigrants se fasse partout au Québec dans l’harmonie, que l’école puisse 
jouer son rôle de transmission de la culture et de catalyseur d’identité, que les médias donnent 
plus de place à la culture qu’au divertissement, et tout cela, si les Québécois le veulent, dans un 
Québec indépendant.  

 
 Un Québec solidaire des rêves de carrière (artistique, scientifique, technique etc.) de tous ses 

citoyens, pour que chacun puisse s’exprimer d’une façon ou d’une autre au service des autres, 
sans indigence, pauvreté ou sacrifice au détriment du bien collectif ou individuel.  

 
 Un Québec où la langue française est privilégiée, où règnent des valeurs communes, où on est 

tolérant envers les autres cultures et où on peut s’épanouir dans toutes les sphères de la vie.  
 

 Faire un choix sur des valeurs et des traits propres au Québec que l’on souhaite défendre et 
transmettre aux générations à venir, afin de les conserver sans compromis et avec fierté.  

 
 Que l’éducation soit une priorité collective afin de favoriser le vivre ensemble comme vecteur 

de créativité et moyen d’intégration sociale.  
 

 Qu’on organise systématiquement des rencontres entre jeunes issus de tous les horizons dans les 
régions du Québec. Que tous puissent connaître la beauté du fleuve, les différents savoir-faire et 
la gentillesse des gens qui peuplent ce territoire.  

 
 Que mes enfants grandissent dans un Québec où ils n’auront pas honte de se dire féministes, de 

gauche et humanistes.  
 

 Une société égalitaire qui partage ce qu’elle a, qui soit sensible à l’autre et porteuse d’espoir. 
Une société de savoirs et de cœur.  

 
 Je rêve d’un Québec pacifique, féministe, respectueux de sa magnifique nature et fou, non 

seulement de ses enfants, mais carrément de culture…de toutes les cultures ! Je rêve qu’il soit 
fier de sa langue et heureux de la parler correctement. Je rêve d’un Québec qui aime réfléchir, 
débattre, lire, chanter et, de temps en temps, manifester sa joie avec une petite « stepette » !  
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 Atteindre une pleine intégration ou tout au moins une meilleure intégration des peuples 

autochtones et membres des communautés dites ethnoculturelles au sein de la société dite 
québécoise. Les membres des communautés autochtones vivant sur le territoire québécois 
seraient vraisemblablement les premiers qui devraient être reconnus en tant que Québécois et 
les membres des communautés ethnoculturelles deviennent au fil des temps, des Québécois.  

 
 Mon rêve serait que la priorité de notre société soit toujours les plus défavorisés.  

 
 Dialogue entre les villes, les villages, les quartiers, entre les générations, sur les éléments 

essentiels de la vie en société : paix, conscientisation de la portée de nos actes sur l’humanité et 
la planète.  

 
 
Du rêve à la réalité… 
Et vous, quel rêve collectif aimeriez-vous promouvoir pour le Québec ? 
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